
Les mythes des grands espaces, des steppes 
où courent des hordes de chevaux en liberté 

s’offrent à vous. 
 
 
 
 
 
 
 
 

La Mongolie, dernier espace d’aventure, un 
pays nomade où le cheval est roi. 

Chinggis Khan lui même disait qu’«Il est plus 
facile de conquérir le monde à cheval que de 

gouverner son pays à pieds.» 
 

********* 
 

La Mongolie, grande comme 3 fois la France, est 
parmis les nations ayant la population la moins 
dense du monde avec moins d’un habitant et demi 
au kilomètre carré. D’un autre coté, elle compte 
autant de chevaux que d’habitants, soit un peu plus 
de 3 millions. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 



 
 

Séjour randonnée équestre en Arkhangaï  
au centre de la Mongolie. 

 

******************** 
Période de Juin à Septembre 

 

L’Arkhangay appelée aussi Khangaï du nord, est l’une des régions- ou 
Aïmag- du centre de la Mongolie, parmis les plus peuplées du pays, car 
les steppes y sont largement présentes, ainsi que de nombreux cours 
d’eau, d’ou une importante population d’éleveurs nomades. 
Le plateau de l’Arkhangaï qui s’élève au dessus de 2000 m, donne à 
cette région un peu plus d’humidité que dans le reste du pays. Les 
paysages s’étendent à l’infini, petits massifs volcaniques et quelques 
formations rocheuses entourent les steppes verdoyantes ou sont 
installés de très nombreux campements de nomades; quelques 90 000 
éleveurs nomadisent là. 
Cette région est réputée pour la qualité des chevaux et de son Aïrag, 
le lait de jument fermenté.  
Le massif du Khangaï est la région de la Mongolie au premier rang de 
la production de bétail, avec plus de 2 millions de têtes. C’est aussi le 
plus fameux pour ses chevaux. 
L’abondance de forêts permet aux fabricants de yourtes de trouver là, 
la quantité et surtout la qualité de bois qui ont fait la réputation des 
yourtes du Khangaï. 
 
Un séjour destiné à des cavaliers de niveau « galop 3 », habitués à 
la pratique de la randonnée en terrain varié, galop dans la steppe, 
passage de cols, traversée de rivières, etc… ce séjour vous conduira au 
cœur de l’Arkhangaï, hors des entiers battus, pour vous immerger 
dans cet univers de nomades, où l’homme et le cheval sont 
indissociables. 
Les distances par jour seront d’environ 30 à 35 km par jour.  
 
  
 
 
 
 
 



Déroulement du séjour 
 
 
J1 : Réception à l’aéroport et installation à l’hôtel. 

Petite visite de la ville. 
Nous monterons à Zaïssan, mémorial Russo-Mongol, situé sur une 
petite colline qui offre une vue imprenable sur toute la ville. Puis 
visite du musée d’histoire, aperçu de la complexe succession 
d’empires et de tribus sur le territoire mongol. 
Puis visite du plus grand monastère de la Ville, Gandan, très 
fréquenté par les Mongols. 
 

Oulan Bator est construite sur les berges de la rivière Tuul, 
anciennement Urga, en l’honneur du fils d’un grand seigneur Mongol. 
Le nom de Ulaan Baatar fut donné à la capitale lors de la proclamation 
de la république populaire de Mongolie, ce nom signifie « héros 
rouge ». 
Les rues de la capitale sont bien moins mouvementées en hiver, qu’en 
été, mais il y règne une agitation permanente, y compris tard dans la 
nuit. 
La ville est divisée en plusieurs quartiers, qui présentent de grandes 
diversités, on peut aussi y voir des yourtes en plein centre ville. 
La croissance d’Ulaanbaatar est surprenante et vous trouverez à la 
capitale, toutes les commodités de la vie moderne.  
Diner en ville 
Nuit en guesthouse ou hôtel 
 
J2 : Départ pour le séjour au cœur de la Mongolie jusqu’au lac Ogii 
 
J3 : Départ pour Tsetserleg, dont le nom signifie jardin. 
 

Tsetserleg est située entre la rivière Tamir et la célèbre Chuulut, 
l’une des plus poissonneuse du pays. 
Cette ville est la plus verte de tout le pays et le nom de Tsesterleg, 
signifie jardin. 
Tsetserleg a été construite à l’emplacement de l’un des monastères 
les plus importants du pays, de très nombreux vestiges de ce passé 
sont présents partout autour de la ville. 
Tsetserleg, connut un passé très riche, de par ses pâturages, mais 
aussi ses diverses sources d’eau chaude présentes dans la région. 

 
Après une halte au village, nous poursuivrons notre chemin pour 
rejoindre le campement de Ganzorig, grand gaillard, ancien 
champion de lutte, qui est maintenant devenu nomade et surtout 
un éleveur de chevaux renommé de la vallée. 
Avec Ganzorig et sa famille, vous découvrirez la gentillesse 
légendaire et le sens de l’accueil des nomades. 
Nuitée sous tente à proximité du camp de Ganzorig et de sa famille. 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
J4 : Départ pour le circuit de randonnée équestre dans cette superbe 

vallée… Respirer au rythme de la steppe… 
 

Nuitée sous tente près d’un campement de nomades. 
 

Les chevaux Mongols, sont à la fois paisibles et sauvages. Vous 
trouverez monture à votre goût : ils peuvent être dociles et doux, 
comme fougueux et alertes ! il faut de toutes façons suivre les conseils 
du guide pour entretenir de bonnes relations avec sa monture. 
 

 Le cheval, fierté des Mongols, est 
au centre de toute une civilisation. 
Le grand Khan a rendu célèbre les 
armées de cavaliers Mongols à 
travers tout le continent. 
 Les chevaux sont en général 
montés vers l’âge de 2 ans, tout un 
rituel toujours très présent entoure 
les étapes du dressage des chevaux. 

Tout au long de l’année, sont organisées des courses de chevaux, les 
plus célèbres étant les courses du Nadaam, au mois de juillet et celles 
de Tsagaan saar, nouvel an mongol en Février. 
Les mongols montent à cheval très jeune et  
il n’est pas rare de voir de jeunes cavaliers de 
4 ans, participer à une course. 
Des Nadaams peuvent être organisées tout au 
long de l’année, pour célébrer un événement 
particulier. 
La jument a aussi un rôle très important dans la  
culture Mongole et n’est que très rarement utilisée 
pour la monte. 

 

 

 

 



Le célèbre lait de jument fermenté, ou Aïrag, donne lieu a différents 
rituels et on lui attribue des vertus médicinales. 
Les juments ne sont traites qu’à partir du printemps et en été. 
Le reste de l’année, les Mongols fabriquent un autre alcool à base de 
lait de vache ou de yack, appelé « vodka Mongole » ou « vodka 
blanche », issue de la distillation de lait fermenté.  

L’ancêtre du cheval Mongol  est 
le Takhi, plus couramment 
appelé Cheval de Prjevalski, 
identique aux peintures 
rupestres que l’on retrouve dans 
les grottes de Niaux, de Lascau 
et de bien d’autres. 
Paradoxalement, le Takhi avait 
disparu des steppes Mongoles et 
a été réintroduit récemment 
avec des animaux provenant du 
massif-central.    

 

J5 : Journée de randonnée équestre. 
    Au grés des rencontres, vous apprendrez à vivre au rythme 

tranquille des cavaliers Mongols…respirer au rythme de la steppe… 
Ganzorig sera notre guide durant toute l’itinérance, pour nous faire 
découvrir « son pays » dont il connaît tous les recoins et méandres 
de la rivière. 

 

Nuitée sous tente près d’un campement nomade. 
 
J6-10 : Poursuite de notre circuit équestre.  

Nouvel itinéraire en direction des sources d’eau chaudes de 
Tsenkher, à travers montagnes boisées et plaines verdoyantes. 
D’immenses troupeaux paissent dans ces prés colorés de toutes 
sortes de fleurs, les yourtes sont semées ici et là, non loin des 
rivières. 
Puis retour vers le campement de Ganzorig, 
ou notre chauffeur nous attend.  
Soiree festive a la Mongole en compagnie 
de nos hotes.  

 
Fidèle à son ancêtre, le cheval Mongol 
ressemble à un double poney, d’environ  
1,50 m au garot. Il est à la fois vénéré  
et utilisé comme animal de travail. Les Mongols 
n’attribuent pas de nom aux chevaux et le 
vocabulaireMongol est incroyablement riche en 
termes désignant les chevaux, pour la couleur, 
le caractère, le gabarit, etc.… 
Il est taillé pour la randonnée y compris en 
conditions difficiles. 

 

 

 



Aucun cheval n’est ferré en été ; seuls des fers pour la glace sont 
utilisés en hiver. 
Les chevaux utilisés pour le bât sont les plus tranquilles et les plus 
trapus, généralement ils sont chargés à 80-100 Kg. 
 
Malgré un passé riche en épopées équestres le matériel Mongol reste 
sobre et peu sophistiqué, c’est pour cela que nous utiliserons des 
selles chinoises, hybrides entre la selle Russe à armature métallique et 
la selle Anglaise. 

                         Il est aussi fréquent d’utiliser la selle Kazakhe  
                         qui s’apparente plus à la selle Russe. 

La selle Mongole, reste rude pour une 
première approche et seuls les Mongols 
trouvent plaisir à utiliser ce matériel, qui 
malgré sa beauté et toute l’histoire qui s’y 
rattache, paraît être adapté aux descendants 
des grands Khans. 

 
J11 : Départ pour Kharkhorin, ancienne capitale de la Mongolie, puis 
les dunes du petit Gobi. 
 
Karakorum connut les fastes d’une cité impériale durant quelques 140 
ans mais ne fut capitale de l’empire que durant 32 ans. 
En 1235, Ögödeï, fils de Gengis Khan, fait bâtir un rempart de 
protection de plus de 2 km autour de la ville, c’est aussi à cette 
époque, que la ville prend son ampleur de centre économique et 
politique. 
Toutefois, conservant leurs coutumes nomades, les membres de la 
cours royale, n’habitent pas au palais, qui ne sert que de lieu de 
réceptions, mais aux alentours de la capitale, dans des yourtes. 
De cette riche cité impériale ne 
restent que peu de vestiges, les 
briques ayant été utilisées pour la  
construction du temple d’Erden-Züü, 
sur le site exact de l’ancienne ville. 
la Karakorum actuelle appelée 
Kharkhorin, est située à quelques 
kilomètres de là. 
Les vestiges de cette énorme cité 
sont visibles tout autour du site, 
partir des collines alentours. 
 
Actuellement, Kharkhorin est le centre administratif de la région. C’est 
un grand centre agricole, avec un canal d’irrigation qui provient de 
l’Orkhon. 

 
Visite de l’ancienne capitale transformée en monastère. 

 

 



Nous nous arrêterons près de Rashaan, aux portes du "petit Gobi", 
au pied des dunes de sable. Cette région est particulièrement belle 
et de nombreux nomades s’y sont installés.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Entre formations rocheuses et dunes de sables, d’où son nom de 
« petit Gobi », cette région regroupe de nombreuses familles 
nomades, grâce à la présence d’oasis de verdure. 
 

Installation au camp de yourte Monaltai. 
 
J12 : Petit Gobi > Ulaanbaatar 

Journée de retour en véhicule, 6 heures de voyage dont 
La moitié du se fera sur piste, l’autre, sur une route goudronnée. 

 
Installation à l’hôtel – repas de fin de séjour. 

 
J13 : Oulan Bator 
Journée en ville, derniers achats. 
Spectacle de danse et de chants traditionnels en soirée. 
 
J14 : départ de bonne heure pour l’aéroport. 

Vol international UB/Moscou/Paris 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 
 
 

 

 



Logistique et tarifs : 
 
Groupe :  2 personnes minimum et 8 maximum. 
 
Activité: randonnée équestre, rencontre avec les éleveurs 

nomades du pays, découverte de sites historiques. 
 
Prix:  

Nb pax Prix ( € ) 

1          0 

2 2… 

3 1… 

4  1… 

 

 
Prix comprenant 

Déplacements en 4X4 et le chauffeur 
Logistique et transferts 
Hôtel en chambre double 
Camps de yourtes 
Restaurant & repas 
Visite de musées 
Les chevaux avec un guide 
L’essence pour la durée du parcours. 

Prix ne comprenant pas 
Le billet d’avion international 
Les consommations et achats personnels 
La taxe d’aéroport 

 Assurances personnelles 
 

Supplément chambre simple à Ulaanbaatar 
105 € /personne pour les 3 nuits  


